
Nouveau pas dans la «démaoisafion» 
• Le PCC réhabilite Liu Shaoqi 
et consolide le pouvoir de Deng 

P E K I N ( A F P , P A ) — L e P a r t i 
communiste chinois a franchi un 
nouveau pas dans la 
«démaoisat ion» en réhabilitant le 
plus g rand a d v e r s a i r e de M a o 
Tsé-toung, l 'ancien président Liu 
Shaoqi, en consolidant le pouvoir 
de Deng Xiaoping, l ' homme fort 
de la Chine â g é de 76 ans, et en 
ouvrant la voie à sa succession. 

Au cours d'une réunion capitale 
de 6 jours, qui s'est terminée hier 
à Pékin, le comité central du PCC 
a v o t é à l ' unan imi té une résolu­
tion qual i f iant « d ' e n t i è r e m e n t 
fausses et sans f o n d e m e n t » les 
accusat ions por tées con t re L iu 
Shaoqi , qui a v a i t é t é en 1968, un 
an avant sa mort, exclu «à jamais 
du part i» . 

Ce camouf l e t à la m é m o i r e de 
M a o , dont le nom n 'est toutefois 
pas mentionné dans la résolution 
du comité central, s'est accompa­
gné d'une élimination des princi­
paux adversaires de M . Deng sié­
geant jusqu'à présent au Bureau 
politique. 

La p r i n c i p a l e v i c t i m e de ce t t e 
opération est M . Wang Dongxing, 
ancien garde du corps de Mao , qui 
était le numéro 6 de la hiérarchie 
du P C C . M . W a n g est d é m i s de 
toutes ses fonctions dans le parti 
et dans l 'Etat, de m ê m e que trois 
autres membres du bureau politi­
que: M . Wu D e , ancien m a i r e de 
Pékin, le général Chen Xil ian, qui 
v ient au surplus de p e r d r e son 
poste de commandant de la région 
mili taire de Pékin, et M . Ji Deng-
kui. 

Deux des plus proches collabo­
ra teurs de M . D e n g , M M . Zhao 
Ziyanz, 61 ans, et Hu Yaobang, 67 
ans, sont en revanche promus au 
comité permanent du bureau poli­
tique qui rassemble les personna­
lités les plus puissantes de la Chi­
ne. 

Leu r p r o m o t i o n , e s t imen t les 
o b s e r v a t e u r s , s ' inscr i t dans le 
c a d r e d 'une opé ra t ion a m o r c é e 
a v e c la r é c e n t e nomina t ion du 
g é n é r a l Y a n g Dezhi au poste de 
chef d'état-major générai de l'ar­

mée populaire de libération, fonc­
tion jusqu'à présent détenue par 
M . Deng. 

A l o r s que M . Hua Guofeng , 59 
ans, demeure président du PCC et 
premier ministre, le v ice-premier 
ministre, v ic t ime à deux reprises 
de l i m o g e a g e s durant la r é v o l u ­
tion cu l ture l le (1966-76), p l a c e 
ainsi ses hommes de confiance, en 
prévision d'un retrait progressif 
dont il a lui-même publiquement 

fait état. 
« L e s gens de mon âge devraient 

réellement se préoccuper de l'a­
v e n i r , » a-t-il d é c l a r é dans une 
c o m m u n i c a t i o n que v ien t de pu­
b l ie r le journa l B a n g k o k P o s t . 
«J'entends par là que nous devons 
trouver de bons et solides succes­
seurs afin que lorsque la succes­
sion se produira, des troubles n'é­
clatent pas à nouveau,» a-t-il pré­
cisé. 

Réhabilitation posthume 
Qualifié de «Kroutchev chinois», 

Liu Shaoqi retrouve ainsi sa pla­
ce parmi les grands dirigeants de 
l'histoire de la Chine communiste, 

LIU Shaoq i , q u e l 'on voi t ici a v e c sa f e m m e , M m e Wang Guangmei, 
réhabilité 11 ans après sa mort en disgrâce. 

11 ans après sa mort survenue en 
1969 à la suite d'une maladie non 
soignée, sans doute une pneumo­
nie. 

Sa réhabilitation avait déjà été 
réalisée «de facto» par la presse 
chinoise , qui ment ionna i t à nou­
veau son nom et lui avait restitué 
son titre de « c a m a r a d e » . El le sur­
vient à peine plus d'un an après la 
réhabilitation de sa femme, M m e 
W a n g G u a n g m e i , a c t u e l l e m e n t 
d i r e c t r i c e du d é p a r t e m e n t des 
affaires étrangères de l ' académie 
des sciences sociales. El le avai t 
é té poursuiv ie durant la r é v o l u ­
tion culturelle d'une haine féroce 
par la v e u v e de M a o , chef de la 
-bande des q u a t r e » , a r r ê t é e en 
oc tobre 1976 aussi tôt a p r è s la 
mort du «grand t imonier» . 

Les observateurs interprètent 
aussi comme un nouveau pas dans 
la «démaoisat ion» la reconstitu­
tion d'un s e c r é t a r i a t du c o m i t é 
central dont la direction est con-
iiée à M . Hu Yaobang. 

L e s d i r igean t s ont d é c i d é de 
réunir prochainement un nouveau 
congrès na t iona l , la plus haute 
instance du P C C , dont le r ô l e est 
de définir les grandes lignes de la 
politique chinoise. Cette réunion 
pourrai t ê t r e l ' occas ion pour M . 
Deng de faire adopter les mesures 
destinées à renforcer la discipline 
au sein du parti. 

Trois des cinq femmes libérées hier à l'ambassade dominicaine de Bogota quittent le bâtiment occupé par un commando 
de gauche colombien. 

y 

Vers des négociations de 
l'Ouest avec Moscou pour 
neutraliser l'Afghanistan 
d'après A F P et AP 

Tout laisse supposer depuis hier 
qu'une action concertée a été en­
treprise par les principales puis­
sances occidentales à propos de la 
crise afghane. L e secrétaire d'E­
tat américain, M . Cyrus Vance, et 
l 'ambassadeur d'Union soviétique 
aux E ta t s -Un i s , M . A n a t o l y Do-
bryn ine , se sont r encon t ré s à 
Washington, tandis qu'à Londres, 
pour la première fois, la proposi­
tion d'un plan européen v i san t à 
établir une neutralisation de l'Af­
ghanistan v ien t d ' ê t r e soumise 
officiellement à l 'URSS. 
A Wash ing ton 

Deux mois après le coup de 
Kaboul, un processus discret s'est 
engagé hier entre Washington et 
Moscou qui pourrait aboutir, peut-
ê t re avant la fin de m a r s , à une 
rencontre entre le secrétaire d 'E­
tat Cyrus V a n c e et le m i n i s t r e 
soviétique des Affaires étrangè­
res Andrei Gromyko. L'éventuali­
té d 'une t e l l e r encon t re a é t é es­
quissée , dit-on, quand M . Cyrus 
V a n c e a reçu l ' a m b a s s a d e u r so­
viétique Anatoly Dobrynine, pour 
s'entretenir notamment de la si­
tuation en Afghanistan. 

Wash ing ton et M o s c o u sem­
blaient s 'acheminer avec pruden­
ce v e r s l ' ouve r tu re de négoc ia ­
tions sur une éventuelle neutrali­
sation de l 'Afghanistan, qui per­
mettrait de dénouer la crise pro­
voquée par l 'intervention militai­
re sov i é t i que dans ce pays . L e 
porte-parole du département d'E­
tat américain, M . Hodding Carter, 
s 'est peu après borné à d i r e que 
les USA ne pensent pas nécessai­
rement qu'une rencontre Vance-

G r o m y k o se ra i t une m a u v a i s e 
idée. Mais il a également réi téré 
que le retrait des troupes soviéti­
ques de l ' A f g h a n i s t a n doi t ê t r e 
antérieur à des négociations sur 
l 'Afghanistan. Il a cependant lais­
sé entendre que Washington était 
prêt à accepter que l 'Afghanistan 
d e m e u r e à l ' i n t é r i eu r de la zone 
d'influence soviétique. 

À Londres 
Dans le m ê m e t e m p s , à L o n ­

dres, le Foreign Office a annoncé 
hier que l ' a m b a s s a d e u r d ' U R S S 
en Grande-Bretagne, M . Nicholai 
Lunkow, a é té reçu à sa demande 
par le numéro deux de la diploma­
tie b r i t ann ique . S i r D a v i d M i t -
land, qui lui a fait un exposé d'un 
plan de neutralisation de l 'Afgha­
nistan dont la paternité revient à 
la Grande-Bretagne. 

L e s en t re t i ens de plus d 'une 
heure ont couvert l'ensemble des 
relations Est-Ouest et la question 
d'un éventuel retrait des troupes 
soviétiques d'Afghanistan. Pour 
la première fois, le Foreign Office 
a p r é c i s é que le concep t d 'une 
neutralisation de l 'Afghanistan tel 
q u ' a p p r o u v é par les a l l i é s euro­
péens et les Etats-Unis, compor­
tait la notion de non-alignement, 
ce qui est une tentative de la diplo­
m a t i e o c c i d e n t a l e d 'ob ten i r l ' é ­
ventuel soutien des pays non ali­
gnés au plan européen. 

De plus, le secrétaire général de 
l 'Organ i sa t ion de la c o n f é r e n c e 
i s l a m i q u e , M . Hab ib Chat t i , a 
apporté lui-même son soutien au 
proje t de neut ra l i sa t ion de l 'A f ­
ghanistan, en déclarant qu'il était 
un m o y e n e f f i c a c e de r é g l e r la 
crise. 

P a r a i l l eu r s , le m in i s t r e fran­
çais des Affaires étrangères, M . 
Jean François-Poncet, s'est entre­
tenu lui aussi h ier à P a r i s a v e c 
l 'ambassadeur d 'URSS M . Stepan 
Tchervonenko, tandis que l 'URSS 
a cherché à apaiser l 'inquiétude 
suscitée en Occident par l 'affaire 
afghane en proposant que le libre 
accès aux sources de pétrole de la 
rég ion du g o l f e P e r s i q u e fasse 
l 'objet d'une garantie internatio­
nale. Selon l 'agence Tass , les pays 
signataires de l 'acte d'Helsinki, 
soit les USA, le Canada, l 'URSS et 
tous les pays européens de l 'Est et 
de l'Ouest pourraient établir, avec 
le consentement des pays produc­
teurs, un projet garantissant l'ac­
cès libre et légal de tous aux sour­
ces de pétrole. 
Nouveau pont 
aérien 

Cependant , l ' U R S S a o r g a n i s é 
depuis mercredi un nouveau pont 
aér ien v e r s Kabou l des t iné à y 
aheeminer d'importants renforts 
en troupes et en matér ie l , ont indi­
qué hier des v o y a g e u r s occ iden­
taux en provenance de la capitale 
afghane. Ces voyageurs ont repris 
les informations faisant état d'e­
xécut ions de d i r i g e a n t s i s lami­
ques , d é m e n t i e s o f f i c i e l l e m e n t 
par M o s c o u , ainsi que l ' a r res ta ­
tion de m e m b r e s de la m i n o r i t é 
chiite musulmane. 

On signale par ailleurs de durs 
combats à Djellalabad, dans l'est 
du pays, où l 'infanterie héliportée 
sov i é t i que a é té e n g a g é e pour la 
première fois contre les rebelles 
musulmans afghans. L e s rebelles 
auraient a t t aqué de nuit l ' a é r o ­
port de Djellalabad. 

Femmes et blessés libérés à Bogota 

Le gouvernement accepte de 
négocier avec le commando 
d'après AP , A F P et UPI 

L e s g u é r i l l e r o s qui occupent 
l 'ambassade dominicaine à Bogo­
ta ont libéré hier les cinq derniè­
res f e m m e s qu ' i l s r e t ena ien t 
comme otages depuis mercredi , 
puis ils ont ex igé que le gouverne­
ment colombien entame des négo­
cia t ions pour s auve r la v i e de 40 
autres otages dont 20 diplomates 
qui sont encore entre leurs mains. 

C'est dans une confusion invrai­
s emb lab l e , p r o v o q u é e par quel­
que 200 journalistes accourus du 
monde en t ie r pour c o u v r i r ce t t e 
prise d'otages sans précédent, que 
les cinq f e m m e s e n c o r e aux 
mains des m e m b r e s du « M - 1 9 » , 
dont l ' a m b a s s a d r i c e du Costa-
Rica, M m e Maria Elena Chauos-
suou, sont sorties libres de l 'am­
bassade. Elles se sont immédiate­
ment engoufrées dans des voitu­
res qui les ont conduites au Club 
militaire de Bogota. 

Cette libération a pour objet de 
fa i re a v a n c e r les n é g o c i a t i o n s 
entre les autorités colombiennes 
et les responsab les du « M - 1 9 » . 
Effectivement, peu après, le gou­
v e r n e m e n t c o l o m b i e n a c c e p t a i t 
d ' en t amer un d i a logue a v e c les 
guérilleros, à certaines conditions 
que les autorités colombiennes se 
sont abstenues de divulguer jus­
qu'à maintenant. Pour sa part, le 
chef des e x t r é m i s t e s de g a u c h e 
qui retiennent les otages a simple­
ment d é c l a r é : « J ' a i ma in tenan t 
l i bé ré toutes les f e m m e s et les 
blessés et nous a t tendons que la 
commiss ion g o u v e r n e m e n t a l e 
prenne l ' i n i t i a t i v e des n é g o c i a ­
tions, ici, dans l ' ambassade». 

Situation tendue 
Mais la tension persiste à Bogo­

ta, autour de l ' a m b a s s a d e . L e s 
maquisa rds ont l i bé r é ju squ ' à 
maintenant deux blessés, un ado­
lescent et 15 f e m m e s , m a i s on 

L ambassadeur américain Diego Asencio (à gauche) et le nonce papal Angelo 
Acerbi écartent les tentures pour surveiller le départ des femmes libérées hier. 

s 'interroge sur le sort qui attend 
les 40 autres otages incluant l ' am­
bassadeur a m é r i c a i n , D i e g o 
Asencio, et le délégué du Vat ican, 
M g r Angelo Acerb i . 

M a l g r é les 500 po l i c i e r s et sol­
dats , fo r t emen t a r m é s et d i spo­
sant de blindés de transport, qui 
montent la garde, des francs-ti­
reurs parmi les 30 g u é r i l l e r o s à 
occuper l 'ambassade ont tiré hier 
sur des jou rna l i s t e s et d ' au t res 
personnes qui s ' é ta ien t réunis 
près d'une maison à l ' a r r i è r e de 
l 'ambassade. Personne n'a cepen­
dant été blessé. Mais les guéri l le­
ros ont e x i g é que toutes les ma i ­
sons si tuées dans le v o i s i n a g e 
soient évacuées. 

P a r ailleurs, une commission de 
négoc ia t ion , dont les ambassa ­
deurs séquestrés des Etats-Unis 
et du Mexique font pa r t i e , a pro­
posé hier que l 'URSS, la Belgique , 
l 'Equateur et l 'Argentine forment 
un c o m i t é c h a r g é de r é soudre le 
problème posé par les ex igences 
du commando, soit: la libération 
de 311 pr isonniers po l i t iques co­
lombiens, une rançon de $50 mil­
lions, le départ des forces de sécu­
r i té devant l ' a m b a s s a d e et un 
sauf-conduit pour les occupants. 

De plus, des fonctionnaires des 
missions diplomatiques dont les 
ambassadeurs sont re tenus en 
otages vont analyser la situation 
a v e c le min i s t r e c o l o m b i e n des 
A f f a i r e s é t r a n g è r e s , M . D i e g o 
U r i b e . indiquait-on hier so i r de 
source officielle, et l 'ambassadri­
ce du Costa-Rica l ibérée hier s'est 
jointe au groupe. 

Des chanceux 
On apprenai t h ier que le nom­

bre des diplomates pris en otage 
aurait pu être encore plus é l e v é . 
Ainsi, par une heureuse coïnciden­
c e , les ambassadeurs d ' U R S S , 
T c h é c o s l o v a q u i e , R o u m a n i e e t 
Hongrie avaient quitté l 'ambassa­
de domin ica ine une d e m i - h e u r e 
avant la pr ise d ' o t a g e s , pour as­
sister à une réception à lambassa-
de de l 'Al lemagne de l 'Est. 

Il en est de m ê m e du c h a r g é 
d ' a f fa i res de l ' a m b a s s a d e du 
Canada à B o g o t a . En e f f e t , M . 
Paul Donahue devait se rendre à 
la réception, mais un rendez-vous 
d'affaires le retint plus longtemps 
que prévu et l 'empêcha d 'y parti­
ciper. Selon M . Donahue, les gué­
rilleros qui retiennent les otages 
ne sont pas des a m a t e u r s , ma i s 
savent planifier leurs opérations 
dans les mo indres d é t a i l s . L e 
m ê m e g roupemen t a v a i t c r e u s é 
un tunnel, il y a deux ans, et avai t 
réussi à s 'emparer de 5,000 a rmes 
automat iques d'un a r sena l gou­
vernemental. 

Expulsion discrète de diplomates espions 
W A S H I N G T O N ( A F P , P A ) — 

Cinq diplomates de pays commu­
nistes impliqués dans des activi­
tés d'espionnage ont été discrète­
ment p r iés de qu i t te r les E ta t s -
Unis dans le courant de 1979. C'est 
ce qu'a r é v é l é h ier M . W i l l i a m 
Cregar, directeur de la division du 
renseignement du F B I , dans une 

interview à l 'occasion de son dé­
part à la retraite. 

M . Cregar a expliqué cette dis­
c ré t ion par le fait que les E ta t s -
Unis évitaient ainsi des mesures 
de rétorsion contre leurs propres 
diplomates dans les pays en ques­
tion. Il a refusé de n o m m e r les 
d i p l o m a t e s et les pays en cause . 

Aucun commentai re n'a é té fait à 
c e propos par le d é p a r t e m e n t 
d'Etat ou l 'ambassade soviét ique. 

M . C r e g a r a indiqué que ce t t e 
fa çon de p r o c é d e r est u t i l i s é e 
aux Eta ts -Unis quand on décou­
v r e des espions que leur statut 
diplomatique protège contre des 
poursuites judiciaires 
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Des guérilleros de l'armée de Joshua Nkomo ont déposé leurs armes à la porte d'un bureau de scrutin avant de voter au dernier jour des élections 
en Rhodesie. 

Rhodésie: Londres est satisfait du vote 
malgré les accusations d'irrégularités 
d'après A F P , U P I , Reuter 

Trois jours d'élections généra­
les en Rhodésie se sont achevés, 
hier soir, avec une participation 
record de plus de 90 p. cent, tandis 
que l'administration britannique 
s'est efforcée de contrer les accu­
sations d ' i r régular i tés qui ont 
fusé de tous les côtés. 

e porte-parole du gouverneur 
britannique. Lord Soames. M . 
Nick Fenn, a estimé hier soir que 
«beaucoup d'autres pay. auraient 
a imé avoir des élections comme 
celles-ci», soulignant qu'elles in­
terviennent «au lendemain d'une 
guerre cruelle, après un cessez-le-
feu imparfait , et au milieu de 
problèmes politiques». 

Nul n'aurait pu mieux décr i re 
en effet, les conditions dans les­
quelles ces élections se sont dé­
roulées. Mais les Africains ont en 
tout cas montré qu'ils souhai­

taient ardemment utiliser ce droit 
de vote qui leur a longtemps été 
refuse par la minorité blanche et 
obtenu après des années de guer­
re. 

Alors qu'il restait encore quatre 
heures avant la fermeture des 
bureaux de vo te . 2,618,000 é lec­
teurs africains avaient déposé 
leur bulletin dans l'urne sur un 
électorat es t imé à 2.8* mil l ions. 
L'an dernier, aux élections boy­
cottées par les chefs de la guérilla 
M M . Nkomo et Mugabé , 1,9 mil­
lion d'africains avaient voté lors 
d'un scrutin étalé sur cinq jours. 

Dans l 'emsemble également, le 
scrutin s'est déroulé dans la bon­
ne humeur, et sans incident ma­
jeur. Malgré cela, les plaintes ont 
fusé de tous les partis. M. Ayoub 
Kara, directeur de la campagne 
électorale du Conseil National 
Africain ( U A N C ) de l'évêque Abel 

Muzorewa, a qualifié les élections 
de «vaste plaisanterie» estimant 
qu'el les ne pouvaient pas être 
considérées comme libres et hon­
nêtes. 

Le*parti de Mugabe a, de son 
côté, employé le mot «farce» , af­
firmant que les partisans de l 'évê­
que Muzorewa volaient deux fois. 
Quant au porte-parole du Front 
Patriotique de M. Nkomo, il a in­
diqué que l'on assistait à une 
«parodie de démocra t i e» et que 
son parti allait reconsidérer sa 
decision d'accepter les élections. 

Les responsables de ces deux 
mouvements accusant, de plus, 
les partisans de l'évêque Muzore­
wa d 'avoir trouvé des moyens 
d 'effacer la solution chimique 
dans laquelle les électeurs trem­
pent leurs doigts afin de les empê­
cher de voter deux fois. 

Répondant indirectement à ces 

accusations, le porte-parole bri­
tannique a mis en garde contre 
«les informations sans fonde­
ment» lancées par les partis, 
avant d'admettre qu'il y avait eu 
certaines irrégularités «dont cer­
taines g r a v e s » . I l a conclu son 
bref commentaire: «La question 
n'est pas de savoir si ces élections 
étaient parfaites, mais s'il s'est 
agi d'une expression c la i re et 
honnête de la volonté du peupie du 
Zimbabwe sur son avenir». 

Pourtant, la «con t roverse du 
Coca-Cola» est re tombée . Des 
tests pratiqués par des journalis­
tes sur la solution chimique ont 
échoué et le commissaire électo­
ral britannique, Sir John Boynton, 
s'est déclaré satisfait du système 
employé. 

Les résultats ne sotit pas atten­
dus avant mardi et les observa­
teurs s'attendent à ce que les ac­
cusations de fraude fassent mon­
ter la tension. 

dépêches 
L E P R E M I E R ministre du Su­
rinam, M. Henk Arron, s'est li­
vré au Conseil militaire national 
mis en place par les insurgés qui 
ont pris le pouvoir dans l'ancien­
ne Guyane hollandaise. Quatre 
ministres qui se cachaient de­
puis le putsch l'ont imité. On 
rapporte que M. Arron n'a pas 
été molesté mais on ignore enco­
re quel sort l 'attend. Par ail­
leurs, les chefs des insurgés ont 
fait savoir que le nouveau régi­
me veut tout changer dans le 
pays et ont promis la tenue de 
nouvelles élections. 

L A M A I S O N B L A N C H E a re­
je té hier les allégations selon 
lesquelles le gouvernement 
américain avait été «manipulé» 
en permettant qu'une commis­
sion internationale visite l'Iran. 
Ce n'est qu'une étape vers la 
solution de la crise et le proces­
sus de libération des otages est 
toujours sur les rails, a affirmé 
le porte-parole présidentiel. A 
Téhéran, les commissaires de 
l 'ONU étudient des requêtes 
demandant que l'ex-chah so i t 
jugé devant une cour internatio­
nale et que l 'Iran obtienne la 
récupération de ses biens. Ils 
attendent toujours la permission 
de rencontrer les 50 otages amé­
ricains détenus à leur ambassa­
de. # 

L E P R É S I D E N T Valéry Gis­
card d'Estaing arr ive au­
jourd'hui au Kowei t , première 
étape d'une visite dans quatre 
Etats pétroliers (Bahrein, Qa­
tar, Emirats Arabes Unis, Ara­
bie Saoudite) destinée à renfor­
cer la présence politique de la 
France dans cette région et à 
accroître les échanges commer­
ciaux. Sur le chemin du retour, il 
fera escale à Amman pour y 
rencontrer le roi Hussein de Jor­
danie. L e but de cette visite est 
essentiellement politique alors 
que cette région ressent encore 
«les ondes de choc» de la Révo­
lution islamique iranienne et 
l'intervention soviétique en Af­
ghanistan. 

• 
Y I G A L A L L O N , l'ancien chef 
de la diplomatie israélienne, le 
héros de la guerre de 1918, est 
décédé hier matin après avoir 
été hospitalisé la veille à la suite 
d'une défaillance cardiaque. M. 
Allon, âgé de 62 ans, disputait a 
M . Shimon Peres, chef du Parti 
travailliste, le mandat du parti 
pour affronter M . Menahem 
Begin, premier ministre, aux 
électrions législatives prévues 
pour novembre 1981. Il était 
connu pour le plan qui portait 
son nom et prévoyait le rattache­
ment de la Cisjordanie à la Jor­
danie ainsi que sa démilitarisa­
tion. 

.< 
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A P R È S 27 mois de pouvoir, le 
premier ministre de Thaïlande-,' 
le général Kriargsak Chomanan, 
a démissionné hier devant l'op­
position grandissante des mi­
lieux politiques, sociaux et syn­
dicaux à la gestion économique 
du pays. Il a préféré se ret irer 
plutôt que d'affronter une mo­
tion de défiance au parlement. 
Les partis politiques thaïlandais 
tiennent aujourd'hui des réu-, 
nions pour discuter de la succes­
sion du gén. Kriangsak. On cité 
surtout le nom du général Prem 
Tinsulanond, ministre de la Dé-' 
fense. Le parlement se réunira 
lundi. » 

LES T R O U P E S soviétiques qui 
se trouvent à Cuba se l ivrent 
actuellement à des manoeuvres 
périodiques, similaires à celles^*; 
d'août dernier qui avaient provo­
qué une détérioration des rela­
tions USA-URSS. L e porte-paro-' 
le du département d'Etat à Wa­
shington, M. Hodding Carter, a r 

réaffirmé sa profonde inquiétu- * 
de devant la présence à Cuba de" 
cette force militaire soviétique. 
Selon les renseignements obte- j 

nus, cet exercice ne contredirait' 
pas pour le moment l'interpréta-, 
tion selon laquelle les Soviéti­
ques ne renforceront pas cette 
unité et ne lui fourniront pas de» 
capacités accrues, a-t-il précisé.^ 

A U X PRISES avec des problè­
mes financiers, le sénateur 
Edward Kennedy réduira de 
moitié son personnel électoral ' 
rémunéré et concentrera ses 
efforts dans les états du nord, a ' 
annoncé hier le directeur de sa 
campagne. En visite à Chicago, 
hier, l'aspirant démocrate a été 
hué par des pompiers en grèves 
alors qu'il a franchi une ligne de 
piquetage pour se rendre à l'hô­
tel où il a^rencontré le maire 
Jane Byrne, qui a endossé sa 
candidature. C'était plus une 
manifestation qu'une ligne de 
piquetage, a dit Kennedy en fai­
sant état de ses positions pro-
svndicales. A 

UNE E X P É R I E N C E nucléai­
re de forte puissance aurait été 
effectuée le vendredi 22 février à 
Mururoa, en Polynésie françai­
se, selon le journal «La Dépêche 
de Tahi t i» , qui ne cite pas la 
source de son information. Inter­
rogé, le commandement des for­
ces françaises dans le Pacifique 
et celui du centre d'expérimen­
tation de Mururoa n'ont fait 
aucun commentaire. 

UN P R O J E T portant création 
d'un mécanisme permanent d'ex­
amen des «disparitions involon­
taires ou forcées en toute région 
du monde» a été adopté hier par 
la commission des droits de 
l'homme de l 'ONU à Genève, qui 
a d'autre part condamné les vio­
lations des droits de l'homme au 
Chili. 
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Les grandes compagnies font pleuvoir les dollars 
sur les libéraux et les conservateurs fédéraux 
par Gilles PAQUIN 
de notre bureau d'Ottawa 

O T T A W A — Le Parti libéral du 
Canada qui formera à partir de 
lundi le gouvernement à Ottawa 
est, à l'instar du Parti conserva­
teur dont il prend la relève, finan­
cé majoritairement par les gran­
des compagnies. 

Selon les rapports publiés par le 
Directeur général des élections du 
Canada, plus de la moit ié des 
fonds du Par t i l ibéral , soit $2,5 
millions provenaient des grandes 
sociétés alors que les contribu­
tions individuelles au nombre de 
22,000 dépassaient à peine les $2 
millions. Chez les conservateurs 

SONDAGE GALLUP 

L'inflation reste 

le problème le 

plus important 

tout droit! réservé» 

Deux semaines avant les dernières élections fédérales, 36" 
p.c. des électeurs canadiens interrogés, dans le cadre d'un son­
dage de la maison Gallup, ont déclaré que la tâche la plus impor­
tante qui attendait le nouveau gouvernement était le contrôle de 
l'inflation. Venait ensuite la situation énergétique (27 p . c ) . 

Trois autres problèmes ont été mentionnés par au moins un 
Canadien sur vingt. Il s'agit du chômage (18 p . c ) , la politique 
étrangère (8 p . c ) et la réduction du budget (5 p . c ) . 

D'autres problèmes ont été nommés, notamment les dépenses 
gouvernementales, les taxes, les relations fédérales-provinciales, 
le logement et les conflits de travail. 

L'inflation a été le problème mentionné par tous les sous-
groupes de la population, c'est-à-dire tous les groupes d'âges, les 
hommes et les femmes, les citadins ou les habitants de la campa­
gne, les gens instruits et moins instruits, les gens à revenus fai­
bles, moyens ou élevés. Il est intéressant de souligner toutefois que 
les personnes ayant une formation collégiale ou universitaire ont 
été plus enclins que les autres groupes à signaler tous les problè­
mes, sauf celui du chômage. 

Les résultats présentés dans le tableau suivant sont tirés d'en­
trevues menées auprès de 1.038 personnes de plus de 18 ans inter­
rogées à leur domicile entre le 1er et le 3 février. Un échantillon de 
cette taille comporte une marge d'erreur de 4 p.c. 

La question posée était la suivante: 
«Quelle est, selon vous, la tâche la plus importante qui at­

tend le prochain gouvernement, après l'élection du 18 février? 

SCOLARITÉ 
COUWlAIE ET 

CANADA PRIMAIRE SECONDAIRE UNIVERSITAIRE 
Inflation 36 p. c. 28 p. c. 36 p. c. 46 p. c. 
Chômage 18 25 18 9 
Énergie 27 23 27 34 
Politique étrangère 8 4 9 11 
Budget 5 1 5 6 
Autres 19 21 18 23 
Ne savent pas 9 16 8 3 

Note: Le total des pourcentages peut ne pas donner 100 parce que les 
gens pouvaient donner plus d u n e réponse. 

les entreprises ne versaient que 
quelques mil les dollars de plus 
que les individus pour garni r la 
caisse de $5 mill ions du P C . Au 
Nouveau parti démocratique $2,5 
millions provenaient des dons 
personnels, soit 78 pour cent de 
tous les fonds receuillis par cette 
formation. 

Ces données, qui sont les derniè­
res disponibles jusqu'à la publica­
tion du rapport annuel de 1979, à 
paraître en jui l le t prochain, dé­
montrent que le financement des 
partis politiques du Québec est de 
loin plus «populaire» que celui des 
partis fédéraux. 

A titre de comparaison, la der­
nière campagne de financement 
du Parti québécois rapportait $2,6 
millions provenant de 96,000 sous­
cripteurs individuels et ce l le du 
Par t i libéral du Québec $3 mil­
lions de plus de 100,000 donateurs. 
Dans les deux cas on ne retrouvait 
aucune contribution de sociétés ou 
de syndicat puisque la loi québé­
coise l'interdit. 

La loi fédérale 
Longtemps libres de se financer 

sans dévoi ler la provenance de 
leurs fonds, les partis fédéraux 
doivent depuis 1974 dévo i l e r les 
noms de tous ceux qui fournissent 
plus de $100 à leur caisse. 

Cette loi qui ava i t é té adoptée 
par le gouvernement libéral mino­
ri taire en 1974 était l 'aboutisse­
ment d'une longue bataille menée 
par le N P D dans le but de faire 
connaître aux électeurs les bail­
leurs de fonds de chacun des par­

tis. Elle ne fixe pas de maximum 
aux contributions qui peuvent être 
faites mais impose un plafond aux 
dépenses des partis en période 
électorale. Contrairement à la Loi 
du Québec elle permet aux socié­
tés canadienne^ ou étrangères de 
se montrer aussi généreuses 
qu'elles l'entendent. 

L'un des objectifs de la Loi fé­
dérale, selon les documents du 
Directeur des élections, est de 
«permet t re à tout citoyen cana­
dien, d'envisager de poser sa can­
didature sans craindre d 'être 
écrasé par un adversaire plus ri­
che». Ce principe semble battu en 
brèche par l 'empressement que 
mettent les deux plus grands par­
tis à solliciter les dons des socié­
tés afin de remplir leurs coffres 
rapidement lorsque surviennent 
des élections. 

Les partisans 

On peut supposer que les 22,350 
personnes qui ont souscrites à la 
caisse du Parti libéral fédéral et 
les 35,000 qui ont donné à celle du 
Parti conservateur l'ont fait par­
ce qu'elles étaient d'accord avec 
l 'orientation de ces formations, 
mais il n'en va pas de même pour 
les entreprises. Il est d 'ai l leurs 
frappant de voir que les grandes 
sociétés versent des contributions 
aux conservateurs et aux libéraux 
avec autant d'empressement, si 
ce n'est qu'elles donnent un peu 
plus aux libéraux. 

Par contre, Canadian Pacific a 

donné $25,000 aux libéraux et au­
tant aux conservateurs , tout 
comme Alberta Gas Trunk Line 
partageait ses largesses de façon 
équitable entre ces deux partis et 
que plusieurs des grandes ban­
ques en faisaient autant. 

Rien d'étonnant là vous diront 
les directeurs de relations publi­
ques de ces compagnies , nous 
agissons en «bons citoyens». Il se 
trouve cependant que nombre 
d'entre elles transigent régulière­
ment avec le gouvernement et que 
d'autres sont des filiales de multi-
iijiicr.clcs dont les intérêts ne 
sont pas tout à fait ceux des élec­
teurs ordinaires. 

Ainsi on re t rouve parmi les 
souscripteurs du Parti libéral des 
entreprises qui détiennent des 
permis fédéraux tel Northern 
Telecom (filiale de Bell Canada). 
Alberta Gas Trunk Line (qui ex­
ploite un pipeline interprovincial) 
Nordair , qui comme CP A i r a un 
permis du ministère des Trans­
ports. Il y a éga lement une foule 
de détenteurs de permis du CRTC 
tel Rogers Television ou CFTO de 
Toronto ou encore des sociétés 
pétrolières tel Pacific Putroleum 
ou Westcoast Transmission et une 
quantité de firmes de comptables 
qui détiennent de plantureux con­
trats fédéraux. 

Au chapitre des «bons citoyens» 
d'origine étrangère on note Pratt 
& Whitney dont les moteurs d'a­
vions servent aux grandes avion-
neries gouvernementa les , Ford 
Motor Co qui obtenait l'an dernier 

une subvention du ministère de 
l'Expansion économique pour ses 
usines ontariennes, Leigh Instru­
ments qui fabrique des composan­
tes pour les avions, Pirelli . Suno­
co, la Banque Mercantile ( U S ) et 
une foule d'autres filiales de mul­
tinationales. 

Les députés 
Le financement des partis n'est 

pas que l 'affaire des sociétés et 
des membres ordinaires cepen­
dant, les députés y vont aussi de 
leurs contributions. Au Parti libé­
ral ils se divisent en deux catégo­
ries: le Club des 175,c'est-à-dire le 
grattin du parti, dont les mem­
bres versent chacun $175, comme 
le faisait Pierre Trudeau, André 
Ouellet, Jeanne Sauvé, Se rge 
Joyal . P i e r r e De Bané et Gi l les 
Lamontagne et les simples sol­
dats. Les simples soldats ont la 
distinction de verser un peu plus 
comme Marcel Prud'homme qui 
donnait $500. Jacques Olivier $350 
ou encore Claude-André Lachance 
$477.90. 

Chez les conservateurs on sem­
ble plus dévoué puisque Joe Clark 
a donné $1025 au parti, Rober t 
Coates, député et président du PC, 
$1,855, Don Mazankowski i 'ex-
ministre des Transports $400. Il se 
trouve aussi des députés qui riva­
lisent avec les libéraux c o m m e 
l'ancien président du Conseil du 
Trésor, Sinclair Stevens qui ver­
sait $156 Pex-ministre des postes 

John Fraser $160 ou encore le 
ministre des Finances John Cros-
bie$175. 

Les membres sont libres d'adhérer à l'option de leur choix 

Le syndicat des fonctionnaires provinciaux 
ne prendra pas position sur la question 
de notre bureau de Québec 

Q U É B E C — L e Syndicat des 
fonctionnaires provinciaux du 
Québec a re je té , hier, au cours 
d'un Conseil syndical qui se te­
nait à Québec, une proposition 
visant à é tabl i r une position du 
syndicat face à la «question na­
tionale au Québec». 

La proposition, défendue par 
un groupe de Montréal , aurait 

permis la tenue de colloques ré­
gionaux dans toutes les régions 
syndicales du S.F.P.Q., avant la 
fin d'avril 80, et aurait normale­
ment débouché sur une prise de 
position du syndicat, avant le 15 
mai 80. Les proposeurs, qui, de 
toute évidence, ont l'air de pen­
cher dans le camp du «oui», n'ont 
obtenu que 50 votes en leur fa­
veur. Trois fois plus de délégués 
ont voté contre. 

Proposition 
L'Assemblée du Syndicat des 

fonctionnaires provinciaux du 
Québec a préféré endosser la 
proposition de l'exécutif, qui se 
lit comme suit: 

«Que le Syndicat , ainsi que 
toutes ses instances constitution­
nelles, ne prennent position sur 
la question nationale, 

«Que, conformément aux dis­
positions de la loi ( i )2 ) , aucune 

contribution financière de quel­
que ordre que ce soit, ne soit ef­
fectuée. 

«Que les membres soient l i ­
bres d'adhérer à l'option de leur 
choix.» 

Les fonctionnaires provin­
ciaux sont une quarantaine de 
milliers de membres de ce syndi­
cat, et ils ont eu bien du mai à 
signer leur dernière convention 
collective avec le gouvernement. 
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Le Therascan 3128 

Des particules 
atomiques pour 
dresser la 
carte du cerveau 
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S U M M U M DE LA C O M P L E X I T E du 
corps humain, le cerveau requiert 

pour son elude des instruments de plus 
en plus sophistiqués. L'institut neurolo­
gique de Montreal, qui se spécialise jus­
tement clans P îtude du cerveau, dispose 
de nombreux appare i l s pour mene r à 
bien ses recherches mais ces appareils 
ne répondent pas toujours aux besoins 
nouveaux et spécifiques des chercheurs 
Partant du principe qu'on n'est jamais 
si bien servi que par soi-même, les spé­
c ia l i s tes de l ' Institut ont donc mis au 
point un nouveau système de tomogra­
phic par émiss ion de positons, le T h e ­
rascan 3128, qui est maintenant produit 
commercialement par la société Ener­
gie Atomique du Canada. 

M a is. avant d ' a l l e r plus loin, p réc i ­
sons quelques mots: d'abord, la tomo­
graph ic consiste en un p rocédé qui a 
pour but d'obtenir la radiographie d'une 
mince couche d ' o r g a n e à une profon­
deur voulue. En ce qui ;erne les posi­
tons, il s'agit de particules élémentai­
res a charge positive, de même masse 
que l'électron négatif. 

En se servant de positons « t raceurs» , 
les chercheurs de l'Institut s'intéressent 
donc particulièrement à la circulation 
sanguine dans le cerveau et à la chimie 
qui s'y déroule. Beaucoup de maladies 
neurologiques ont en effet une incidence 
ch imique é l e v é e et c 'est le cas no tam­
ment de la sc le rose en p laques , où ce 
sont les lipides qui sont en jeu. Ces réac­
tions chimiques, qui jouent également 
un grand rôle dans des maladies telles 
que le Pa rk inson , la sch izophrén ie et 
l 'épilepsie, peuvent avoir dos répercus­
sions sur la façon dont le sang c i r cu l e 
dans le c e rveau et c 'est pourquoi les 
spécialistes de la neurologie s'intéres­
sent de près au flot sanguin. 

Pour la premiere fois, donc, un appa­
reil comme le Therascan permet de vi­
sualiser les liens qui existent entre l 'ac­
t i v i t é ch imique e n g e n d r é e par t e l l e 
maladie et la circulation du sang dans le 
cerveau. En développant de nouveaux 
é l émen t s t r aceurs , on peut t r ouve r la 
distribution ou la localisation de certai­
nes substances qui sont en relation avec 
la maladie e l le-même. Ainsi, dans te cas 
de l 'épilepsie, on peut, â l a i d e de posi­
tons t raceurs , « é t i q u e t e r » un type de 
glucose bloqué dans une certaine partie 
du c e r v e a u . Ce n iveau plus é l e v é du 
métabolisme de glucose apparaîtra en 
couleur sur l 'écran relié au Therascan 
et pe rme t t r a de l oca l i s e r la source de 
l'épilepsie dans le cerveau. 

Une carte en couleur 
du cerveau 

C o m m e nous le ve r rons plus loin, la 
couleur e s t de p r e m i è r e impor t ance 
dans la technique du Therascan. Mais 
expl iquons d 'abord c o m m e n t ça fonc­
tionne: pour parvenir a voir comment le 
sang circule dans le cerveau d'une per­
sonne, on fait inhaler à ce l le -c i un gaz 

radioact i f , le Krypton-77, dont la de­
mie vie est d'un peu plus d'une heure et 
que l 'organisme rejette après quelques 
minutes par le jeu de la respiration. Une 
fois que le krypton s'est g l i s sé dans le 
flot sanguin, il se rend éventuellement 
dans le c e rveau et c 'est en cap tan t les 
positons alors é m i s par l ' i so tope que 
l 'on peut suivre le cheminemen t de la 
circulation sanguine. Ces positons sont 
captes par les 128 cristaux de germana-
te de bismuth disposés en cercle sur le 
Therascan, cristaux qui sont sensibles à 
la moindre émission de particules. 

Le cheminemen t du flot sanguin est 
facilement repérable grâce à un écran 
en couleur in tégré à un o rd ina teur qui 
reçoit les informations transmises par 
le Therascan. Sur cet écran, les zones du 
ce rveau où la c i rcula t ion de sang est 
e n t r a v é e par une ac t iv i t é c h i m i q u e 
«anormale» apparaissent en bleu, alors 
que là où le flot sanguin poursuit norma­
lement sa course, les couleurs qui pri­
ment sont le jaune et le rouge. Comme 
on. le vo i t , le Therascan p e r m e t aux 

OS* 

Auréole des temps modernes, le Therascan consiste en 128 cristaux de germanate 
de bismuth qui captent les positons émis par le cerveau du patient dont on veut 
dresser la carte en couleur. 

chercheurs d 'ob ten i r presque ins­
tantanément une « c a r t e » chimique en 
couleur du cerveau où Ton peut déceler 
les blocages et les problèmes de circula­
tion. 

Bien que le Therascan rende déjà de 
grands services, il ne répond pas encore 
à tous les besoins des chercheurs de l 'In­
stitut de neurologie et c'est pour pousser 
plus loin leurs r eche rches que les spé­
c ia l i s tes ont c o m m a n d é au Japon un 
mini-eyclotron qu'ils doivent recevoi r 
dans quelques mois. 

Grâce à ce nouvel appareil, on pourra 
avoir recours à d'autres émetteurs de • 
positons et par le fai t m ê m e é tud ie r 
d'autres substances du cerveau, ce que 
ne permet pas à l 'heure actuelle le The­
rascan. Parmi les substances que l'on 
songe à utiliser par le biais de leurs iso­
topes, on trouve trois des éléments cons­
titutifs des organismes vivants, soit le 
ca rbone , l ' a zo te et l ' o x y g è n e , dont on 
compte bien se s e r v i r à t i t re de 
«détect ives» métaboliques. C'est à sui­
vre , pipe et loupe en mains... 

photos Real Saint-Joan. LA PRESSE 

Le Dr William Feindel, directeur de l'Institut neurologique de Montréal, et le Dr Matsunaga, un chercheur de l'Institut, ajus­

tent le masque par lequel le patient inhale le Krypton-77 sous forme de gaz. 

Le ciel 
de mars 

D é c i d é m e n t , f é v r i e r aura é t é un 
mois curieux, autant par son absence de 
neige que de ces vagues de froid exces­
sif qui c a r ac t é r i s en t nos h i v e r s . Ce la 
augure mal pour le printemps et il fau­
dra c ra indre un re tour i n t empes t i f de 
l'hiver, â moins que ce retour ne se pro­
duise nettement dans la première déca­

de de mars. S'il en était ainsi, un cyc le 
normal reprendrait à nouveau. Ce sera 
à surveiller. 

Au crépuscule , Vénus est toujours 
l'astre extraordinaire de ces derniers 
temps. Kilo se couche maintenant qua­
tre bonnes heures après le Soleil. Grâce 
à sa position avantageuse sur l 'éclipti-
que, le Taureau ( T a u ) , elle amorce une 
période de visibilité à l'oeil nu en plein 
jour. Pour réussir l 'expérience, il faut 
choisir une journée parfaitement claire 
et le moment où la p lanète passe au 
m é r i d i e n , soit ve r s les 3 heures de l'a­
près-midi. Le 19, le croissant de la Lune, 
alors âgée de trois jours, aidera à repé­

rer la p lanè te : e l l e se t r o u v e r a à 7 de­
grés au nord, soit à 14 d i a m è t r e s de 
lune. 

Comme on le voit sur le dessin, Mars 
poursuit son m o u v e m e n t r é t r o g r a d e 
dans le Lion ( L e o ) . L e 2, il double Jupi­
ter, lui aussi en mouvement ré t rograde 
et s'approchant de Régulus. Au début du 
mois . Mars en est e n c o r e à son m a x i ­
mum d'éclat — et à sa distance minima­
le à la T e r r e — mais il b r i l l e t rois fois 
moins que Jupiter. Saturne est dans les 
m ê m e s p a r a g e s , plus à l 'Es t , et b r i l l e 
deux fois moins que Mars . 

Il y a deux Pleines Lunes, en mars , le 
1er et le 31, comme en janvier . Celle du 

1er est juste sur l 'écliptique, ce qui fait 
qu'il y a éclipse. Mais seulement par la 
pénombre. De plus, la Lune ne sera pas 
levée dans nos régions, au moment pré­
cis du phénomène. 

On remarquera que le Soleil franchit 
l'équateur, ce mois-ci. Ce sera le 20. Cet­
te journée-là. il se lèvera au point Est de 
l'horizon, et se couchera au point Ouest, 
exactement, et il demeure 12 heures au-
dessus de l ' hor izon , et autant au-des­
sous, et ce la pour tous les points de la 
Ter re Aux pôles, abstraction faite de la 
ré f rac t ion , il fai t un tour c o m p l e t de 
l'horizon, il est vrai , mais seulement la 
moitié de son disque. 

MONTREAL, 
SAMEDI 1er MARS 1980 

En bref 
L'impuissance 
guérissable 

B O S T O N ( A P ) — L ' i m p u i s s a n c e 
sexuelle chez les hommes, dont on a cru 
long temps qu ' e l l e é t a i t le résul ta t de 
p rob lèmes p s y c h o l o g i q u e s , peut ê t r e 
causée dans bien des cas par un désé­
quilibre hormonal. C'est ce que démon­
trent des études m e n é e s par les cher­
cheurs de l ' é co l e de m é d e c i n e de Har ­
v a r d . Des ana lyses de sang de 105 im­
puissants, on a d é c o u v e r t que 35 pour 
cent de ces hommes étaient atteints de 
défauts antérieurs de leur système en-
docrinal. 

Quatre-vingt-dix pour cent de ces cas 
ont été guéris de leur impuissance par 
des soins médicaux. 

L ' é t u d e , publ iée par le Journal de 
l 'Assoc ia t ion M é d i c a l e A m é r i c a i n e , 
r appe l l e que, jusqu 'à main tenan t , les 
médec ins e s t ima ien t que 95 pour cent 
des cas d'impuissance avaient une origi­
ne psychologique. Les individus étudiés 
présentaient divers problèmes hormo­
naux, et ils é ta ien t â g é s en t re 18 et 75 
ans. 

Le coeur 
artificiel 

Un pas de géan t a é t é fait dans l 'a-
daptationd'un coeur totalement artificiel 
au corps humain. C 'es t un mo teu r mi­
niatur isé qui l ' a c t ionnera , et il e x i s t e 
déjà au centre médical du pénitencier 
d'Etat de Hershey. On le voit ici avant 
d'être greffé pour la première fois sur 
un veau . L a g r e f f e c o m p l è t e doi t ê t r e 
réalisée en 1981, et les chercheurs pen­
sent que leur coeur totalement artificiel 
sera greffé sur des humains en 1990. L e 
courant électrique utilisé est celui d'une 
installation normale de courant alterna­
tif. Des accumula teurs pourront per­
me t t r e au m a l a d e de se d é p l a c e r pen­
dant six heures. 

Grossesse 
et ultra sons 

LOS A N G E L E S ( U P I ) — Les ultra­
sons peuvent a ide r à d é t e r m i n e r les 
p rob lèmes de g rosses se sans e x a m e n 
in terne . C 'es t une technique n o u v e l l e 
que défendent des spécialistes de Cali­
fornie et qui leur p e r m e t de d é c o u v r i r 
les anomalies telles que naissances mul­
t iples , ou foetus m a l p lacés laissant 
p r é v o i r la nécess i té de p ra t ique r une 
césarienne. 

« I l n'est pas nécessaire de pénétrer 
dans le corps de la pa t i en te , d i t le D r 
R icha rd L e d n e r , du cen t r e m é d i c a l 
Cedar§-Sinaï , de L o s A n g e l e s . Aucun 
instrument , m ê m e pas une a i g u i l l e , 
n'est u t i l i s ée .» L e s spéc i a l i s t e s souli­
gnent de plus que rien n'a encore laissé 
supposer que les u l t rasons pouva ien t 
avoir un effet néfaste sur la santé de la 
mère ou sur celle du bébé. La force des 
ultrasons utilisés est comparable à ce 
qui se produit quand on se c o l l e une 
oreille sur un billard électrique pendant 
un certain temps. Mais si les ultrasons 
peuvent donner un grand nombre d'in­
formations, ils ne remplacent pas tota­
lement les r a d i o g r a p h i e s , et sont im­
puissants sur les personnes grasses. 

La vasectomie 
réversible 

T O R O N T O (d 'après C P ) — Les opé­
rations renversant la vasectomie sont si 
réussies au Canada que la d e m a n d e 

I pourrait s 'accroître rapidement. 
i Selon le Dr Martin Barkin, un chirur­

gien de Toronto, de nouvelles techniques 
ont permis à 80 p. cent des hommes opé­
rés au Sunnybrook M e d i c a l Cen t re de 

J retrouver un sperme normal. 
M . Barkin a précisé que les nouvelles 

techniques opératoires utilisant le mi­
croscope permettent de faire la suture 
des vaisseaux ligaturés lors de la vasec-

! tomie. 
Chaque année, environ 100,000 Cana-

I diens subissent une v a s e c t o m i e . P o u r 
I différentes raisons, comme un second 

mariage, une centaine d'entre eux chan­
gent d'avis et demandent à être opérés 
de nouveau. Jusqu'en 1977, le taux de 
succès n 'é ta i t que de un sur qua t r e , 
mais son augmenta t ion r é c e m m e n t 
pourrait inciter entre 300 et 500 hommes 

j à tenter leur chance chaque année, pré­
dit le Dr Barkin. 

Contre les 
allergies 

W A S H I N G T O N ( U P I ) — Un produit 
chimique auquel on attribue l 'asthme et 
des a l l e rg i e s fa ta les a é t é syn thé t i sé 

I pour la première fois selon le Journal de 
I la Société de Chimie Amér ica ine . 
I Cet te d é c o u v e r t e a une g r a n d e im-
I portance, parce qu'el le va permet t re la 

production de ce produit chimique appe-
I lé SRS, en grande quantité pour les be­

soins des chercheurs scientifiques. 
I Le Dr Elias J. Corey de l 'Universi té 
I Harvard, qui a t ravai l lé à la synthétisa-
I tion du SRS , dit que ce t t e d é c o u v e r t e 
I pourrait permettre d 'avancer dans les 

recherches pour la lutte contre les mala-
I dies qui lui sont attribuées. 
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Manifestation, mardi, des professionnels du Québec 
QUÉBEC (PC) — Les 

s,ooo professionnels à 
remplo i du gouverne­

ment du Québec seront 
en grève mardi prochain 
et seront invités à venir 

manifester devant l'As­
semblée nationale. 

Ce groupe de salariés, 

sans convention collecti 
ve depuis un an, partici 
pera à un deuxième dé­

brayage d'ici le 15 mars, 
probablement le lundi 10 
mars , a fait savoir hier 

Q 
le président Marcel 
ThébergeQ 

Ces moyens de pres-
/•s 

O I 

vigueur le 1er mars 
Pour tout voyage à compter du 17 mars, appelez VIA au 

sion pour amener le 
gouvernement à accélé­
rer le processus de négo­
ciation ont été approu­
vés à 54 p.c. par l'ensem­
ble des membres au 
cours d'une tournée de 
vote à travers la provin­
ce qui s'est terminée 
avant-hier. 

Au cours de cette 
môme tournée, les syn­
diqués se sont prononcés 
dans une proportion de 
75 p.c. pour le rejet des 
offres patronales , les­

quelles avaient déjà été 
repoussées à 72 p . c . e n 
novembre dernier. 

M. Théberge a expli­
qué hier que la manifes­
tation de mardi devant 
le parlement n'avait pas 
pour but de bloquer les 
travaux de l'Assemblée 
nationale qui entamera 
le débat référendaire , 
mais uniquement de 
sensibiliser les députés 
sur le p ié t inement des 
négociations. 

I 
l 

871-1331 o 

Les travailleurs de 
Reynold's rejettent 
les offres patronales 

i 
i l 
i l 
S 
§1 

I 

VIA Rail Canada commence l'implantation de RESERVI A, 
un nouveau système de réservation et d'émission automatique des billets. 

Prenez note du nouveau numéro. 
Il vous permet de rejoindre VIA sans frais pour renseignements et réservations. 

i 
i 
i 

i 

l'invitation au voyage i 
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viens-tu courir avec nous? 
Un programme... et une philosophie pour 1980 

DATE GROUPE A GROUPE B GROUPE C GROUPE D 

2 MARS 
Ski de fond: 85 min. 

ou repos 
Ski de fond 1h40 

ou repos 
Ski: 3h à 3h30 ou 

marathon Rivière Rouge 
1h45: 23 km 600 ou 

14% milles 
4:27 km ou 7:09 milles 

^ 3 MARS 
68 min.: 10 km 4 0 0 

ou 6' i milles 
77 min.: 12 km 200 

ou 7% milles 
82 min.: 14 km 200 

ou 8% milles 
50 min 11 km 500 

ou 7% milles 

4 MARS Repos Repos Repos Repos 

5 MARS 
70 min.: 10 km 800 

ou 6% milles 
78 min.: 12 km 4 0 0 

ou 7% milles 
90 min.: 15 km 600 

ou 9% milles 
70 min.: 16 km 100 

ou 10 milles 
4:21 km ou 7:00 milles 

6 MARS Repos Repos Repos 60 min.: 14 à 15 km ou 
8Y4 milles à 9 % milles 

7 MARS 
50 min.: 7 km 500 

ou 4V* milles 
60 min.: 9 km 600 

ou 6 milles 
80 min.: 13 km 600 

ou 8'» milles 
80 min.: 18 km 400 

ou 11 Vi milles 

8 MARS Repos Repos Repos Repos 

N'empêche que si Ton avait 

construit toutes les villes 

à la campagne, on aurait 

moins à se plaindre de la pollution 

Au 6/36, on peut aussi gagner 
avec 5 et même 4 bons numéros! 

Les 1500 travai l leurs 
de Paluminerie Rey­
nold's de Baie Comeau 
ont rejeté dans une pro­
portion de 83.5% (90% de 
participation à rassem­
blée) les offres de la 
mult inationale et se di­
sent disposés à «aller 
jusqu'au bout pour obte­
nir sat is fact ion à leurs 
demandes.» 

Les demandes , selon 
un porte-parole syndi­
cal, sont essentiellement 
monétaires: mei l leur 
plan de pension, indem­
nité plus fortes pour une 
assurance-salaire, inde­
xation au coût de la vie 
(1 cent par .25 d'infla­
tion depuis 1961). 

Il faut croire qu'on 
s 'attendait à un refus 
aussi massif sur la Côte 
Nord puisque des tentes-
roulottes de 50 pieds sont 
déjà bien en place en 

bordure des terrains de 
la compagnie. 

L' importance de la 
Reynolds de Baie Co­
meau est stratégique en 
ce sens que l'usine d'alu­
minium a l imente plu­
sieurs autres usinçs au 
Canada dont cel le du 
Cap-de-la-Madeleine où 
l'on transforme le métal 
en bobine. 

À Baie Comeau, la 
capaci té des trois chaî­
nes de production est de 
175,000 tonnes d'alumi­
nium par an, coulées en 
lingots de refonte, de 
laminage, de filage et de 
fonderie. Un porte-paro­
le syndical a indiqué à 
LA P R E S S E qu'il ne 
s'attendait pas à un long 
conflit. «La compagnie 
n'a plus de stockage, dit-
il, et l 'a luminium, à 
l'heure ac tue l l e , est un 
produit en demande, 
dans l'armement notam­
ment.» 

( («C« 

Penetanguishene: 
vers une victoire 

TORONTO (PC) — La communauté francophone 
de Penetanguishene, localité ontarienne, semble sur 
le point de remporter une importante victoire: avoir 
une nouvelle école. 

Vendredi, en effet, le gouvernement ontarien a 
annoncé que les établissements scolaires francopho­
nes recevront davantage d'argent cette année. Et, 
selon les lois de la province, toute commission scolai­
re mettant sur pied une école française recevra pour 
l'équiper un prêt pouvant se chiffrer à $300,000 pour 
les trois prochaines années. 

Le ministère s'engage également à payer 95 pour 
cent des coûts de construction d'une nouvelle école 
francophone. 

CALENDRIER DES ACTIVITÉS EN MARS: 
Courses pédestres (sur route): 

9 mars: 

ma A 

M 

30 mars: 

Ski de fond: 

2 mars: 
2 mars: 

• • 

8 mars: 
16 mars: 
22 mars: 

Raquettes: 
2 mars: 
9 mars: 

St-Damien de Bellechasse, 9e édition des 1 5 km de l'Epouvante. 
Inscriptions: Gilles Nadeau, 53 Leclerc/ St-Gervais, Co. de Bellechasse, GOR 3C0 
Tél.: (41 8) 887-671 8 — Départ à 1 3h30. 

Rivière-des-Prairies. 8e Marathon des CRACS de Montréal. 
Inscriptions: 31 23 Wurtele, Montréal, H3K 2P8 
Départ à 1 1 heures, possibilité de disputer VA ou Vi ou le marathon complet. 

Ndr: c'est bien le 30 mars finalement que se déroulera cette épreuve. 

Smith Johansson Loppet, 32 km. Tél.: (514) 849-3816 à Montréal. 

Marathon de la Rivière Rouge, qui devait avoir lieu le 3 février et qui avait été 
reporté. 55 km avec départ et arrivée à Lachute. 
Randonnée Amos-Barraute. (56 km). Tél.: (819) 764 -6751 . 

Aventure Grand Fond, (70 km). Mont St-Anne. Tél.: (418) 688 -9721 . 
Aventure «Marche ou crève» (50 km). Refuge Stoneham de St-Adolphe. 

AU COLLEGE LASALLE 

VOTRE SUCCES EST NOTRE SUCCES 

Groupe B: 

4 
4 

Mont Mégantic (visite de l'Observatoire). 
Sentiers de l'Estrie, près du mont Sutton. 

Remarques concernant la vitesse de déplacement pour la semaine du 2 au 8 mars 1980: 

Groupe A: les 3 et 5 mars, 10:20 au mille. 3:30 minutes de course, suivies de 3 minutes de trot 
doux, puis de 35 minutes de course à nouveau. Le 5 mars, 2 séquences de 34 minu­
tes de course, entrecoupées par 2 minutes de trot doux. Le 7 mars, vitesse de dépla­
cement de 10:40 au mille, 50 minutes de c i»rse ininterrompue. 

10 minutes au mille, soit 1 60 mètres à la minute. Le 3 mars, 34 minutes de course, 
suivies de 3 minutes de trot doux, puis de 40 minutes de course à nouveau. Le 5 
mars, 2 séquences de 38 minutes de course, entrecoupées par 2 minutes de trot 
doux. Le 7 mars, 60 minutes de course ininterrompue, (soit 9 km 600 ou 6 milles 
dans l 'heure). 

Groupe C: les 3 et 5 mars, 9:08.5 au mille, soit 1 75 mètres à la minute. Le 3 mars, 30 minutes 
h de course, suivies de 2 minutes de trot doux, puis 50 minutes de course à nouveau. 

Le 5 mars, 2 séquences de 44 minutes de course chacune, entrecoupées par 2 minu­
tes de trot doux. Le 7 mars, effectuer 80 minutes sans interruption, à la vitesse de 
9:25 au mille. 

Groupe D: semaine d'intensité douce. La vitesse de course sè situe en règle générale aux alen­
tours de 4:20 au kilomètre, soit 7 minutes au mille, sauf pour la longue sortie du 2 
mars, où il faudra mettre 1 0 secondes de plus environ par mille. 

Observation importante: 
étant donné que nous nous orientons de plus en plus vers des séances de course ininterrompue, il 
faudra veiller à observer un retour calme de 4 à 5 minutes à Tissue de vos sorties désormais, soit 
sous forme de marche rapide, pour les g r e p e s A et B, soit sous forme de trot très doux (10 mi­
nutes au mille) pour les utilisateurs des groupes C et D, ceci dans le but de faciliter une meilleure 
récupération, surtout si vous vous adonnez à des exercices de renforcement articulaire et muscu­
laire après votre jogging. 

N'oubliez pas de commencer ces exercices par des assouplissements des principaux champs arti­
culaires: chevilles, genoux, hanches, épaules et cou. Pour ce dernier, nous vous conseillons, étant 
en position debout, d'accomplir des séries de circumductions de la tête dans les deux sens, à ca­
dence lente et en totale décontraction. Déchaussez-vous également, afin de favoriser le relâche­
ment de la voûte plantaire qui vient d'être très sérieusement sollicitée. Ce n'est que lorsque vous 
aurez accompli de nombreux exercices de rotation des jambes, des bras et du bassin, que vous 
pourrez passer à des exercices plus spécifiques visant à consolider les masses musculaires des ab­
dominaux, du dos, des ischio-jambiers, etc. 

• SUCCÈS dans le placement de nos diplômés. 
• SUCCÈS dans nos relations publiques avec les 

divers milieux de travail. 
• SUCCÈS de nos diplômés dans la carrière de leur 

choix. 
• SUCCÈS de nos méthodes d'enseignement et de 

matériels didactiques. 
• SUCCÈS de la qualité de nos professeurs et de 

notre personnel. 

• SUCCÈS de la fréquence et la pertinence de 
nombreux conférenciers. 

• SUCCÈS dans l'intérêt des visites indusrielles de 
chaque discipline. 

• SUCCÈS dans la rapidité d'entrée au travail par 
des sessions consécutives. 

• SUCCÈS dans la détente d'un programme de loisirs 
et sports bien organise. 

SECRETARIAT DE NIVEAU COLLEGIAL 
• Programmes intensifs pour adultes 

DESSIN DE LA MODE 
MISE EN MARCHE DE LA MODE 
GESTION D'HÔTELLERIE 
GESTION DE TOURISME- VOYAGES 

Visitez-nous, téléphonez-nous, écrivez-nous pour plus de renseignements. 

PROGRAMMES DU JOUR 
DÉBUTANT EN SEPTEMBRE 1980 

LASALLE 

la p resse ©MOLSON Gouvernement 
du Québec 

2 0 1 5 , rue Drummond 
M o n t r é a l , H 3 G 1 W 7 

842-3823 

145 , a v . Cart ier 
Pointe-Claire, H9S 4 R 9 

695-2064 
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INSCRIPTION OFFICIELLE 1980-81 
MATERNELLE—PRIMAIRE—SECONDAIRE 

TERRITOIRE 

Iles Laval, Laval-sur-le-Lac, Sainte-Dorothée, Chome­
dey, Laval-des-Rapides, Pont-Vicu et Duvernay à 
l'ouest de l'autoroute Papineau-Leblanc (Route 1 9). 

INSCRIPTION OBLIGATOIRE 

Tous les élèves qui désirent commencer ou poursuivre 
des études dans une école du Réseau scolaire Chome-
dey de Laval devront s'inscrire du 3 au 7 mars 1 980. 

ÉLÈVES QUI FRÉQUENTENT ACTUELLEMENT UNE 
ÉCOLE DU RÉSEAU 
Tous les élèves qui fréquentent actuellement une école 
du Réseau scolaire Chomedey de Laval recevront, dans 
la semaine du 3 mars 1980, le formulaire d'inscription 
que les parents devront signer et retourner à l'école au 
plus tard le 7 mars 1 980. 

ÉLÈVES QUI NE FRÉQUENTENT PAS ACUTELLEMENT 
UNE ÉCOLE DU RÉSEAU 

A. CLASSES MATERNELLES OU CLASSES DU 
COURS PRIMAIRE 
Les élèves devront se présenter à l'école la plus rappro­
chée du domicile, les 6 et 7 mars 1980 de 9h00 à 
HhOOetde 1 3h00 à 15h00. 

Pour être admis en maternelle un enfant doit avoir cinq 
(5) ans avant le 1 er octobre 1 980 et pour être admis 
en Ire année un enfant doit avoir six (6) ans avant le 
1er octobre 1980. Dans les deux (2) cas, les parents 
doivent apporter un ORIGINAL du certificat de nais­
sance de l'enfant. Les photocopies ne seront pas accep­
tées. 

B. MATERNELLES D'ACCUEIL 
Tout enfant N O N FRANCOPHONE peut bénéficier des 
services de nos classes d'accueil. Nous pouvons accep­
ter dans ces maternelles françaises des enfants de 4 et 
5 ans. Les inscriptions doivent se faire au centre admi­
nistratif. Pour plus de renseignements, n'hésitez pas à 
communiquer avec le directeur de secteur du Réseau 
scolaire Chomedey de Laval (663-8660, poste 248). 

C. CLASSES DU COURS SECONDAIRE 
Les élèves devront se présenter au centre administratif 
situe au 1 25, boulevard des Prairies, Laval-des-Rapides 
Laval, local 204, à compter du 3 mars 1 980 et appor­
ter au moment de l'inscription le dernier bulletin de 
l'année en cours et le bulletin de l'année précédente. 

ANDRÉ LACHAPELLE 
Secrétaire général 

C O L L È G E F R A N Ç A I S 
185 ouest, rue Fairmount, Montréal 

reconnu d'intérêt public 
membre de L'A.I.E.S. et de l 'A.C.Q. 
•mixte avec programmes et examens du Ministère 

PENSIONNAT 
> Au primaire: à Longueuil (270 places) 
et au secondaire: à Montréal (130 places) 

INSCRIPTION en 

S E C O N D A I R E 1 
(Communiquez ovec le Secretariat — Se presenter 

CVPC les.bullet ins — Etude immed ia te de chaque dos­

sier — Tests ou e x a m e n s d 'ent rée si nécessaire) 

Autres inscriptions: 
—PRIMAIRE: 1 ère à 6e année (Longueuil ou Montréal) 
—S€Ç. I l , III, IV, V (sur présentation du bulletin) 
—̂ .Collégial I et II (Session d'hiver et d'automne) 
Préparation au DEC (Diplôme d'Etudes Collégiales) 
Ccjgfs préparant aux structures d'accueil universitaires. 

—̂Sciences de la Santé — Sciences humaines 
HSciences pures et appliquées —Lettres-Langues 
—'Sciences de l'Administration 

A WRE D'INFORMATION: 
— U Col lée François compr* une majorité d'elevts Canadiens-Français 

rR500à3,000) 
—Hjti programmes d'études et les examens sont ceux de la Province de 

S3ï C°R«9« François est un des rares Colleges privés ou les cours sont 

» décloisonnes avec promotion par matières. 

-%J.fc College Français assure avec ses autobus scolaires, le transport, à 

•^es prix très abordables. 

TRAJET DES AUTOBUS SCOLAIRES 
• Sc.-.i-Miloirf Beloeil. Somt-BosiU Somf-Hybert. Montreol tu« Foirmounf 

$an»*.jy|,c Somt-Bruno Longufyil MonfroolruefqirmouM 

' £ 3rd toflwhe Greenfield Pork Montreal rue Foirmownt 

tttitrit Soini-lombert Lemoyne. Montreal rue FoirinoJW 

• "'"ThereM-en-Hoyf lorraine- Vimoni Boivdevf>l»on 

• S.....;1.MorirV\ur-le lot Sam» Euv'oche Samle DordHee 

• V.ii^aV lovol Sa'n» V.»Kcn»-df-Poul 

*9Ur renseignement», inscriptions et prospectus: 

:72 8754 2 7 2 - 1 4 5 5 272-3848 274-9401 

Pour votre publicité 
de 

M A I S O N S 
D ' E N S E I G N E M E N T 

dans 

composer 2 8 5 - 7 2 3 4 

C o u r s b i l i n g u e s 

M A Î T R I S E E N G É O G R A P H I E 
AUTOMNE 1980 
Le programme de maîtrise en géographie offert à 
l'Université du Québec à Montréal, s'inscrit à l'intérieur d'une 
problématique centrale: la relation espace/société. 
Y sont admissibles les détenteurs d'un baccalauréat en 
géographie ou l'équivalent, ou les candidats possédant les 
connaissances requises, une formation appropriée et une 
expérience jugée pertinente. 
Toute demande d'admission doit parvenir au service de 
l'admission du bureau du registraire avant le 1 er avril 1980. 
Les formulaires sont disponibles au 1187, rue de Bleury, local 
2930, téléphone: (514) 282-7161. 
Pour tout renseignement supplémentaire sur le programme, 
veuillez vous adresser au département de géographie, au 
282-4505 ou 282-3253. 

Université du Québec à Montréa l 

Lfre 
i 

- « 

UNITED TALMUD TORAHS 
OF MONTREAL INC. 

Foort* . en I89*> 
TALMUD TORAHS UNIS DE MONTREAL INC. 

Û C ^ i . * U W I K C i ^ A t * f l * A « u £ S f « E V < * M O N l « i f \ i C K . « C A H A O A -.JVV •> W 

: 

A LE PLAISIR D'ANNONCER QU'EN 

SEPTEMBRE 1980 

école fmve Française, " i i ï p s - w W i r a 
SERA SITUÉE À 

l'école Snowdon 
4 8 5 0 , A v e S t - K e v i n - M o n t r é a l 

MATERNELLE - 1ère ANNÉE - 2e ANNÉE 
NOUVEAUX ÉTUDIANTS - ÉTUDIANTS VENANT D'AUTRES ÉCOLES 

ENFANTS INADMISSIBLES (LOI 101) 
PROGRAMMES MODERNES 

COURS ÀTEMPS PLEIN/JOUR 
septembre à juin 
• Secrétariat médical 
• Secrétariat juridique 
• Secrétariat de services 
• Sténo-dactylo 
• Commis-comptable 
• Réceptionniste-téléphoniste 
• Commis de bureau 

COURSÀTEMPS PARTIEL/JOUR-SOIR-SAMEDI 
en tout temps de Tannée 
• Anglais 
• Comptabilité 
• Dactylographie et machine à dicter 
• Français 
• Initiation au droit 
• Procédures juridiques 
• Protocole du téléphone et art de la 

réception 
• Sténographie française 
• Sténographie anglaise 
• Tenue de livres dune entreprise 

commerciale l-ll 
• Tenue de livres d'une entreprise 

de services 
• Terminologie médicale 

Sans garantir formellement un emploi, 
plus de 90°o de nos diplômes sont placés 
chaque année 

-

* Pttitts clotsts 
* Méthode pfoçrtsMvti 
* Personne! txperimente 

* Attention individuelle 

* dtjeuncr surveillé 

* Service d'autobus 

Veuillez communiquer 
avec: 

UNCLE HARRY 

4 8 9 - 3 8 4 6 
U N PROGRAMME D'ETUDES COMPLET SUIVANT LES NORMES 

DU MINISTÈRE DE L'EDUCATION POUR LES ECOLES FRANÇAISES 

Pour plus de renseignements: BUREAU principal 7 3 9 - 3 6 2 3 poste 61 

Qfacation fuive- continuité ùc notre peuple 
w p x r w n m r ^ t r 

COLLÈGE COMMERCIAL ELIE 
La carr ière d e secrétaire vous a t t i re? 

Si oui !!! 

Notre collège est en mesure de vous offrir: 
• Cours intensif d'un an (Option secrétaire de services) 
• Secondaire IV (Option secrétaire de services) 
• Secondaire V (Option secrétaire de services) 
• Nous avons à votre disposition un bureau de placement 
• Nos cours sont bilingues 
• Permis du ministère de l'Education no: 749549 

POUR PLUS DE RENSEIGNEMENTS, COMPOSEZ 

8 4 5 - 2 6 2 8 
4510, rue Saint-Denis (Métro Mont-Royal) 

composez 

2 8 2 - 0 1 1 2 
(9 heures à 21 heures) 

Q g f l f f i 

Reconnu par 
le ministère de l'Éducation 
— enseignement professionnel, 
niveau secondaire 

W35P 

• 1 

C O L L E G E D E S E C R E I A M A I M O D E R N E 
^ 1600. rue Berri, Montréal H2L4E4, 

* ..» • : : ss '• Accès intérieur par le métro tSerri-Demontigny) 

Le monde des ordinateurs 
pourrait devenir le vôtre 

. — - 1 

P A I I D C r » C M A T U C M A T I A I I C C 
w u n g 1V1/-V 1 1 i u . i v i / - \ i i u u l o 

E N S E I G N E M E N T P A R C O R R E S P O N D A N C E 
Quel que soit le genre d'études dans lesquelles vous êtes enga­
gés, nous pouvons vous offrir une garantie absolue de réussite. 

•• - • • s 

, • • : • • • 

' " . : " - • 
' • . • • • « r-

fa 

• 

v 
• 

Des INSTITUTIONS et des A S S O C I A T I O N S aussi pres­
tigieuses que les suivantes font appel à nos services: 

• L ' A . E . P . ( É C O L E POLYTECHNIQUE) 

-

• 

; 
* 

• 

• 

• L ' A . E . C . U . H . E . C . (HAUTES E T U D E S C O M M E R C I A L E S ) 

• C O L L È G E J E A N - D E - B R É B E U F 
• 

• 

-
• 

• 
• 

-

• Les résultats obtenus par nos étudiants témoignent de la qualité 
nettement supérieure de notre mode d'enseignement. 

Pour renseignements: Les Editions Campus Inc. Tel . : 2 7 1 - 2 1 4 1 
• "-.v "*.« • -}>-cv • --••v"r-. "•V-v-v-- • • • : , ' . v ^ . • •'• 

• : . 

i m 

Seul moyen de noter intégralement la parole la plus rapide, 

L A S T É N O T Y P I E 
s'adapte o toutes les formes du secrétariat; elle assure aussi la 
prise des conférences, colloques, réunions et congres; elle garan­
tit le compte rendu intégral des procès, la prise des débats... On 
la trouve dans les entreprises, organismes nationaux et interna­
tionaux. 

Inscription ouverte pour fe 31 mars 
ou septembre 1980 

Institut France Qui t a rd d e Sténotypie I. Q . S. 

Permis 749666 du ministère de l'Education 

1290, rue Saint- Oc ni s, Suite 89, Montréal 

(Métro Berri, sortie Saint-Denis) 

2 8 8 - 2 2 4 1 

QUE FEREZ-VOUS 

DEMAIN? 
• 
• KEYPUNCH-KEYTAPE 
• Cours du jour et du soir 

• Test d'aptitude gratuit 

Pour renseignements 

APPELEZ 

• Coût modique 
• Age: 1 8 o 50 ans 
• Cours eclair 

8 4 9 - 7 7 2 6 
Bicannu par !t mmitter* d« lEdwcn' ion Q U I n t v v o u * »»<©ndc>*» collegia! pour l« 
pr«t du g o ' i v r i m t r . i Permit 749C745 

COMPUTER INSTITUTE OF CANADA 
INSTITUT D'ORDINATEUR ELECTRONIQUE 

2 0 1 5 , r u o D r t i m m o n d , Su i te 5 5 0 , M o n t r e a l 

L e s o r d i n a t e u r s c ' e s t l ' a v e n i r ! 
A l'Institut «Control Data», nous enseignons la program­
mation, l'opération d'ordinateur et nous formons des 
techniciens d'ordinateurs. Vous y recevez de l'aide pour 
la recherche d'un emploi après l'obtention de votre cer­
tificat Aucune école ne peut vous garantir un emploi, 
mais nous serons heureux de vous montrer les résultats 
obtenus par nos diplômes à la recherche d'un emploi, 
lorsque vous le désirerez. 

Cours de jour et du soir en voie de formation 
Demandez les renseignements dès aujourd nui! 

Us csm tut il rrfts prirtuisMifi il ÉTSM tÊUaUn m ttCéftâ 
l'Miiipwi ut tmtmà s» to nam sic l'Mtirttt é Wdrtta É rÙKttm 

T é l . : 2 8 4 - 8 4 8 4 
I N S T I T U T C O N T R Q L D A T A 

Service éducatif de 
Control Data Canada Ltée. permis 74974 7 

SUITE400,300, RUE LÊO-PARISEAU 
C.P. 999 

STATION "LA CITÉ" 
MONTRÉAL, QUÉBEC, H2W 2N1 

(Coin avenue du Parc) 

Bon à découper: 

NOM 
ADRESSE 

VILLE AGE 

d e t i r e " i r v t. Min» aucun rngaprment v o t r * docu- I 
n r n l n l ' o n I P 1-3-80 . 

TEL I 
i 

ECOLES 
MONTESSORI wc 

Brochure, observation 
TRANSPORT — 8 «olei 

MAISONS D'ENFANTS 

Vous pouvax vous inscrira dès 
main tenon t pour septembre 1980 

Classas bilingues 
(français at anglais) 

Pour renseignements 
téléphonez o 

2 7 2 - 7 0 4 0 

HORLOGER II 
BIJOUTERIE 

• l '*<oU — a la m«mon 
O f f l l A N î S O R A T U I T S 

I i a m m i du r*tru%Hrm d« l'Education 
Nivoow MconcSsir* «r rr<yclog* 

' • r m l i no 749059 
INtmuT 0-MOtlÔOUÎ OU CANADA Î?H 

101? «t t av Mont Royal 

CAMPS DE VACANCES 
T R O I S - S A U M O N S (Lisiet) 

et 
M I N O G A M I (Mauricie) 

Séjours pour garçons et filles de 7 à 16 ans. 
Membres accrédités de l'Association des 
camps du Québec. 

I N S C R I V E Z - L E S T Ô T 

Demandez notre dépliant d'information: 

11 est , rue Crémaz ie , Québec G1R 1Y1 

Tél . : (418) 529-5323 



semaine 
mardi 

seulement 

MACARONI ET FROMAGE 
PAO. 225 g 

PRIX HABITUEL 
.41 

DOMINION 
AUX BRISURES DE CHOCOLAT 

SAC 16 OZ 

PRIX HABITUEL 
1.09 

BACON 
DÉCOUENNÉ 
JUBILÉE OU BON APPÉTIT 

PAO. 1 LB 

POMMES 
CORTLAND 
RÉCOLTE DU QUÉBEC 

CATÉGORIE DE FANTAISIE 
SAC 4 LB M 

PRIX 
HABITUEL 

1.28 
PRIX 

HABITUEL 

1. 
NOUS NOUS RÉSERVONS LE DROIT DE LIMITER LES QUANTITÉS 

Prix en vigueur les lundi et mardi 3 et 
4 mars 1980 seulement 

Dont tous les Supermarchés Dominion de l'Ile de Montréal, Laval, St-Jean, Rive-Sud, Repentigny, Joliette, 
Rosemere, St-Eustache, St-Jérôme, Ste-Adele, Ste-Agathe, lachute, Châteauguay et Valleyfield. 

Les Supermarchés Dominion Limitée Ça c'est du supermarché 


